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 « Qu’est-ce que la vie de notre divin Sauveur, 
sinon une humiliation continuelle ? Cette humiliation, il 
l’a tellement aimée qu’il ne l’a jamais quittée sur la terre 
pendant sa vie. Même après sa mort, il a voulu que 
l’Eglise nous ait représenté sa personne divine par la 
figure d’un crucifix, afin de paraître à nos yeux dans un 
état d’ignominie, comme ayant été pendu pour nous 
ainsi qu’un criminel et comme ayant souffert la mort la 
plus honteuse et la plus infâme qu’on ait pu s’imaginer. 
Pourquoi cela ? C’est parce qu’il connaissait 
l’excellence des humiliations, et la malice du péché 
contraire, qui, non seulement aggrave les autres 
péchés, mais rend vicieuses les œuvres qui de soi ne 
sont pas mauvaises, et peut infecter et corrompre celles  
qui sont bonnes, même les plus saintes. 
 Vouloir être estimé, qu’est-cela, sinon vouloir être traité autrement que le Fils 
de Dieu ? C’est un orgueil insupportable. Le Fils de Dieu étant sur la terre, qu’est-ce 
qu’on disait de lui ?  Et pour qui a-t-il bien voulu passer dans l’esprit du peuple ? Pour 
un fou, pour un séditieux, pour un pécheur, quoiqu’il ne le fût pas. O Sauveur, ô mon 
Sauveur, que votre humilité confondra de pécheurs au jour du jugement ! » 
 

 « Pour ce qui est de renoncer à sa propre volonté, Notre Seigneur nous en a 
donné l’exemple pendant le cours de sa vie et jusqu’à sa mort, s’étant 
continuellement étudié à faire non sa volonté, mais celle de son Père et d’accomplir 
en toutes choses ce qu’il reconnaissait lui être agréable. O que s’il plaisait à Dieu de 
nous prévenir de tant de grâces, que nous demeurassions toujours dans 
l’accomplissement de sa volonté, obéissant à ses commandements et aux règles de 
notre état, nous serions alors les vrais disciples de son Fils ! » 
 

 « Notre Sauveur a prouvé clairement quel cas il faisait de la chasteté et 
combien il désirait ardemment la faire pénétrer dans nos cœurs  lorsqu’il a voulu, 
contre les lois de la nature, naître par l’opération du Saint Esprit, d’une Vierge sans 
tache, et combien il a eu en horreur le vice contraire, puisque, bien qu’il ait permis 
qu’on lui imputât injustement les crimes les plus atroces, afin d’être suivant ses désirs 
rassasié d’opprobres, nous ne voyons nulle part que ses ennemis, même les plus 
acharnés, aient osé, je ne dis pas l’accuser, mais même jeter sur lui le moindre 
soupçon sur ce sujet. Il importe donc que vous brûliez d’un vif désir pratiquer la 
chasteté le plus parfaitement possible, et que vous vous efforciez d’employer  tous 
vos soins, toute votre application et toutes vos précautions à conserver intacte la 
chasteté du corps et de l’esprit. » 
 

 « Quoiqu’il faille tenir ferme pour la fin qu’on se propose dans les bonnes 
entreprises, il est néanmoins expédient d’user de douceur dans les moyens qu’on 
emploie, à l’exemple de la sagesse de Dieu qui atteint fortement à ses fins, et toutefois 
dispose suavement les moyens pour y parvenir. Donnez-moi part, mon Seigneur, à votre 
grande douceur ; je vous en prie par cette même douceur qui ne peut rien refuser. » 
 

 


